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Fraîchement élue au Conseil général du Landeron en 2024, et enseignante de métier, mon intérêt s’est 
rapidement et naturellement tourné vers le CAP. Je rejoins donc un comité déjà établi et j’y rencontre 
des personnes toutes motivées et unies par des valeurs communes, notamment accueillir, soutenir 
et accompagner la jeunesse.
Ce comité s’ajoute à une équipe d’animation engagée et hyper investie. Chaque projet, chaque ac-
compagnement, chaque jeune est accueilli-e avec un professionnalisme et une aide exemplaire par 
l’équipe, que je tiens à remercier ; Sébastien, Lydia – que je remercie pour son travail au CAP et à qui 
je souhaite tout le meilleur pour la suite de son parcours personnel et professionnel – Annahé, Mo-
had et Sergio. Je félicite Mohad qui va terminer son apprentissage en 2026  et lui souhaite un avenir 
professionnel riche.
Parmi toutes les activités proposées cette année, je relèverai les projets dans lesquels les jeunes 
s’impliquent annuellement. Quand le centre devient un endroit où les adolescents-tes peuvent pro-
poser des projets, monter une équipe pour les mettre sur pied et être encouragés-es et soutenus-es 
dans toute la démarche, l’un des objectifs de la structure est plus qu’atteint. Le travail hors-murs 
propose également d’autres approches pour la jeunesse, notamment à travers les SportsNights, très 
fréquentées dans les quatre villages.

Je profite également de ce message pour remercier le Centre scolaire des deux Thielles, les conseil-
lers-ères communaux-ales, généraux-ales et les citoyens-nes des quatre communes, tous les béné-
voles qui s’impliquent tout au long de l’année pour le CAP, ainsi que tous nos précieux soutiens (fon-
dations, entreprises, donateurs). Leur aide, leur engagement et leur confiance sont indispensables au 
bon fonctionnement du centre.

Pour 2026 ; confiance et sérénité sont les mots d’ordres.

MERCI et bravo à toutes et tous,

Au nom du CAP, 

Ophélie Perrot
Présidente du comité de gestion

Le centre d’animation socioculturelle Le CAP est au service de la jeunesse des communes de Cornaux, Cressier, 
Le Landeron et Lignières. Il promeut la participation des jeunes et leur intégration sociale, tout en mettant un 
accent sur la prévention de comportements à risques. Pour assurer une animation socioculturelle de qualité, 
l’équipe s’appuie sur six axes d’intervention :

Accueil libre et activités de loisirs 
En proposant un Accueil Ados et des activités, l’équipe d’animation offre une écoute attentive et un encadrement 
de qualité promouvant le respect mutuel, l’ouverture d’esprit et la participation. 

Promotion de la santé 
En proposant un lieu, des activités et de projets favorisant la santé pyhsique comme psychique, l’équipe d’ani-
mation contribue à la promotion de la santé et du bien-être des jeunes. Les animateurs·trices sont à disposition 
des jeunes pour discuter de tout sujet les préoccupant. Des espaces favorisant la discussion sont régulièrement 
créés.

Lien et compétences sociales
Les animateurs·trices accompagnent les jeunes dans la réalisation de projets favorisant leur participation à la 
vie locale ainsi que le développement de compétences sociales.

Education citoyenne et solidarité sociale
Par les projets et activités proposés, l’équipe d’animation favorise la lutte contre les discriminations pour préve-
nir toute forme d’exclusion. 

Promotion culturelle
L’équipe d’animation encourage et valorise toute forme d’expression culturelle émergente et minoritaire. Elle 
encourage les échanges interculturels pour faciliter la compréhension mutuelle et renforcer le lien social. 

Sensibilisation à l’environnement
L’équipe d’animation soutient les jeunes dans des actions de sensibilisation à l’environnement en les incitant à 
des comportements respectueux. En visant la prise de conscience du rôle de chacun au sein de notre système, 
l’équipe d’animation favorise l’apprentissage de gestes éco-citoyens. 

Ces six axes d’intervention illustrent des valeurs prônées par l’animation socioculturelle dans une optique 
d’éducation citoyenne puisque participative. D’un point de vue communautaire, l’animation socioculturelle re-
tient l’idée de démocratie, tant dans la prise de décision au sein des groupes cibles que dans la participation aux 
actes citoyens.

Une dynamique collective au service des 
jeunes.

Le CAP en 2025, Les missions du CAP 

Découvrez

L’ AFTERMOVIE 2025 DU CAP
Le CAP en 2025 en 2 minutes!



Le Spot, un espace safe pour les jeunes au 
coeur de la fête Du projet pilote à une présence durable: 

vers un dispositif de travail social hors-murs à l’année
Comme les trois dernières années durant les vacances 
d’été, le CAP a poursuivi une expérience pilote de travail 
social hors-murs en 2025, en complément de la présence 
de l’équipe à la piscine du Landeron. Cette démarche a per-
mis de tester une présence socio-éducative renforcée sur 
l’espace public et de confirmer l’intérêt d’aller à la rencontre 
des jeunes dans leurs lieux de rassemblement informels.

Fort de cette première expérience durant les périodes 
estivales, une deuxième phase pilote d’envergure a été 
mise en place de septembre à fin décembre 2025, en 
collaboration avec le Centre de Loisirs de Neuchâtel. 
Durant cette période, un dispositif structuré de travail 
social hors-murs a été déployé de manière régulière, 
avec une présence dans l’espace public les mercre-
dis après-midis, les vendredis soirs et certains same-
dis, afin de couvrir différents temps forts de la semaine.

Les équipes, composées de professionnels.elles. du CAP 
et du Centre de Loisirs, sont ainsi allées à la rencontre des 
jeunes dans l’espace public, notamment sur les terrains 
de sport et aux abords des écoles, des lieux investis quo-
tidiennement par les jeunes en dehors des cadres institu-
tionnels. Cette présence régulière et visible a permis de 
créer des relations de confiance durables, favorisant des 
échanges spontanés et une meilleure compréhension 
des réalités vécues par les jeunes sur l’espace public.
Cette deuxième expérience pilote a également démon-
tré la capacité du dispositif à s’adapter aux besoins 
exprimés par les jeunes eux-mêmes. À la suite de de-
mandes formulées lors des rencontres hors-murs, le 
CAP a pu mettre à disposition des jeunes une salle de 
gymnastique tous les vendredis soirs, offrant ainsi un 
espace encadré, gratuit et accessible pour une pra-
tique sportive libre. Cette réponse concrète a renforcé 
la participation des jeunes et illustré l’importance d’une 
action souple, construite en lien direct avec le terrain.

Comme lors de la phase estivale, le dispositif a per-
mis de créer des liens avec de nombreux jeunes qui ne 
fréquentent pas les activités traditionnelles du CAP. 
Pour certain·e·s, il s’agissait d’un premier contact avec 

des professionnel·le·s du travail social ; pour d’autres, 
d’une opportunité de s’engager différemment, dans un 
cadre moins formel et plus proche de leur quotidien.

Au-delà de la prévention des situations à risque, cette pré-
sence éducative régulière sur l’espace public a contribué 
à soutenir les dynamiques positives entre jeunes et à fa-
voriser une occupation respectueuse des lieux. La colla-
boration avec le Centre de Loisirs de Neuchâtel s’est révé-
lée particulièrement précieuse, tant dans la coordination 
des actions que dans la complémentarité des approches.

Les enseignements tirés de ces deux expériences pi-
lotes, et plus particulièrement de celle menée à l’au-
tomne 2025, ont clairement confirmé la pertinence 
d’un dispositif de travail social hors-murs déployé 
sur l’ensemble de l’année. Sur cette base, le CAP tra-
vaille actuellement à la conception d’un dispositif pé-
renne, avec pour objectif une mise en œuvre dès 2027.

Cette évolution marque une étape importante dans 
le développement des actions du CAP, en affirmant 
une volonté forte : aller vers les jeunes, durablement, 
là où ils et elles vivent, se rencontrent et construisent 
leurs liens sociaux, au cœur de l’espace public.

Avec le soutien du C2T
« La direction du Centre des Deux Thielles observe chaque jour combien nos jeunes ont besoin de présence, 
d’écoute et de repères – même en dehors des murs de l’école. Le projet TSHM, porté avec cœur par le CAP, 
répond à ce besoin fondamental. Leur présence bienveillante et proactive auprès des jeunes, en dehors du 
cadre scolaire, représente une ressource précieuse pour prévenir les difficultés, renforcer le lien social et 
accompagner les élèves dans leur quotidien. Aller à la rencontre des jeunes, là où ils et elles se trouvent, 
c’est leur dire qu’ils et elles comptent, qu’ils et elles ne sont pas seul.e.s. Ce lien humain, tissé dans la rue, 
peut changer des trajectoires de vie. Le déploiement de deux intervenant.e.s supplémentaires permettra 
d’agir en amont des situations à risque. Nous soutenons ce projet avec conviction et espérons qu’il recevra 
l’appui nécessaire pour voir le jour. »  

Luca Schiavano, directeur 7-11, Éorén-C2T

Pour la deuxième année consécutive, Le CAP répondait 
présent pour les jeunes lors de la Fête du Vin Nouveau de 
Cressier, en déployant un dispositif d’accueil et de réduction 
des risques durant les deux soirées de la fête. Objectif: per-
mettre à chacune et chacun de profiter pleinement de l’évé-
nement, tout en favorisant la sécurité, l’écoute et le bien-être.

Au cœur du dispositif, un espace spécialement pen-
sé pour les jeunes : le Spot. Situé vers les carrousels, 
ce lieu offrait une véritable bulle de respiration au sein 
de la fête. Les jeunes pouvaient s’y poser au calme, dis-
cuter entre amis, faire une partie de baby-foot ou sim-
plement souffler quelques minutes loin de la foule.

Le Spot proposait également des boissons non alcoo-
lisées gratuites, comme de l’eau et du sirop, ainsi qu’un 
espace pour recharger son téléphone, un service très 
apprécié tout au long de la soirée. Un concours ludique 
venait compléter l’offre, renforçant l’attractivité du lieu et 
favorisant les échanges dans une ambiance détendue.

Mais le cœur du Spot, ce sont surtout les travailleurs et tra-
vailleuses sociaux-ales formé·e·s, présents-e-s tout au long 
des deux soirées de la manifestation. Disponibles, à l’écoute 
et sans jugement, ils et elles pouvaient répondre aux ques-
tions, offrir un soutien ponctuel ou intervenir en cas de si-
tuation délicate. Cette présence professionnelle a permis 
de créer un climat de confiance, où les jeunes pouvaient 
s’adresser à des adultes référents-e-s en toute simplicité.

En complément de cet espace fixe, deux équipes mobiles 
du CAP ont circulé en continu sur l’ensemble du site de 
la fête. Leur mission : aller à la rencontre des jeunes là 
où ils et elles se trouvaient. Distribution d’eau, conseils de 
réduction des risques, soutien en cas de fatigue ou de ma-
laise et médiation lors de conflits : ces équipes ont joué un 
rôle clé dans la prévention des risques, en intervenant de 
manière proactive et bienveillante, au plus près du terrain.

Ce dispositif s’est appuyé sur une collaboration étroite avec 
les services infirmiers et les équipes de sécurité présents sur 
la manifestation. Les échanges réguliers, la complémenta-
rité des rôles et la confiance mutuelle ont permis une prise 
en charge rapide et coordonnée des situations, dans l’inté-
rêt des jeunes comme du bon déroulement de la fête. Cette 
collaboration interprofessionnelle a été saluée et large-
ment appréciée par l’ensemble des partenaires impliqués.

En ancrant la prévention directement au cœur de l’évé-
nement, sans moralisme ni stigmatisation, le dispositif 
a démontré toute sa pertinence. Les retours des jeunes, 
des organisateurs-ices et des partenaires ont été très po-
sitifs, soulignant l’importance d’une présence socio-édu-
cative visible, accessible et adaptée aux réalités festives.

Avec le Spot et les équipes mobiles, le CAP réaf-
firme sa volonté d’accompagner les jeunes là où 
ils et elles vivent, se rencontrent et font la fête.



SportsNight
l’hiver en mouvement

«C’est chouette que le CAP vienne à la pis-
cine proposer un coin pour chiller entre 
ami·e·s ou avec les animateur·ice·s. Ça per-
met de faire d’autres activités que juste se 
baigner.»

Célia - 16 ans

Au fil des saisons
sous le soleil du Landeron

À la saison des beaux jours, l’équipe du CAP a, une fois encore, pris ses quartiers d’été à la 
piscine du Landeron. Lieu de rendez-vous incontournable pour un grand nombre de jeunes 
de la région, la piscine constitue un espace privilégié pour maintenir une présence éducative 
au plus près de leur quotidien estival.

De juillet à août, les animateur·trice·s ont ainsi assuré une présence régulière, favorisant 
des temps d’échange informels, des moments de jeux et de détente, mais aussi une écoute 
attentive des besoins exprimés. Cette proximité permet de consolider les liens déjà tissés 
au fil de l’année et d’entrer en contact avec de nouveaux·elles jeunes dans un cadre convivial 
et accessible.
Au-delà de l’aspect récréatif, cette présence sur le terrain joue également un rôle de préven-
tion. L’été, les espaces publics peuvent cristalliser certaines tensions ou incompréhensions. 
Par le dialogue et une posture bienveillante, l’équipe contribue à apaiser les situations sen-
sibles, à encourager le respect mutuel et à rappeler les règles de vie en collectivité.

La piscine est ainsi bien plus qu’un simple lieu de baignade : elle devient un espace de 
rencontre, d’accompagnement et parfois d’émergence de projets. Plusieurs discussions 
amorcées au bord de l’eau ont d’ailleurs permis de faire naître des idées d’activités et des 
envies d’implication pour la suite de l’année. Cette dynamique confirme l’importance d’une 
présence active et régulière durant la période estivale.

Un soir de juillet 2025, le CAP a une nouvelle fois transformé 
son jardin en cinéma open-air, offrant aux jeunes un moment 
de détente et de partage au cœur de l’été. Installé-e-s devant 
le bâtiment du CAP, sous un ciel clément, les participant·e·s 
ont pu (re)découvrir Indiana Jones et la dernière croisade, un 
classique incontournable du cinéma d’aventure des années 
80. Comme chaque année, ce rendez-vous estival permet aux 
jeunes de découvrir des films cultes des décennies passées, 
tout en proposant une alternative conviviale aux soirées pas-
sées devant un écran à la maison. Loin du visionnage indi-
viduel et solitaire, le cinéma en plein air invite à vivre le film 
ensemble, à rire, réagir et partager les émotions au fil de la 
projection.

Dans une ambiance détendue, entre transats improvisés et 
discussions avant et après le film, cette soirée a rappelé l’im-
portance de se retrouver, simplement, sous les étoiles. Un mo-
ment partagé, où le cinéma devient un prétexte à la rencontre 
et au plaisir d’être ensemble durant les longues soirées d’été.

Un classique sous les étoiles

.Fort de l’engouement suscité lors des saisons précé-
dentes, le projet SportsNight a poursuivi son développe-
ment durant l’hiver 2024–2025. Soutenu par le canton de 
Neuchâtel, ce rendez-vous sportif s’est désormais imposé 
comme un incontournable des samedis soirs pour beau-
coup de jeunes de la région.
D’octobre à mars, un samedi sur deux, les salles de gym-
nastique du Landeron, de Cornaux, de Cressier et de Li-
gnières ont accueilli des jeunes de 12 à 18 ans désireux·ses 
de bouger dans une ambiance conviviale et sans esprit de 
compétition. Football, basketball, unihockey, tournois im-
provisés ou jeux collectifs variés : chacun·e a pu y trouver 
sa place, quel que soit son niveau.
SportsNight ne se limite toutefois pas à la pratique spor-
tive. Ces soirées constituent un espace sécurisé favo-

risant la rencontre, le respect et le fair-play. La présence 
attentive de l’équipe d’animation et des moniteur·rice-s 
permet d’encadrer les activités tout en laissant une large 
place à l’autonomie et aux initiatives des jeunes.
Le volet participatif du projet continue par ailleurs de se 
renforcer. Les « Monos Juniors » et « Monos Seniors » 
jouent un rôle essentiel dans l’organisation et l’animation 
des soirées. Cette expérience leur permet de développer 
des compétences en animation, en gestion de groupe et 
en prise de responsabilités.

Au fil des mois, SportsNight confirme ainsi sa double mis-
sion : promouvoir le bien-être par le mouvement et offrir un 
espace de socialisation positif durant la période hivernale.

“Je me suis inscrite à Sportsnight en novembre 2025 en me disant que ça pourrait être sympa, effective-
ment c’est super sympa ! J’aime beaucoup y aller, il y a une bonne ambiance, les activités proposées sont 
vraiment chouettes, il y en a pour tous les goûts et surtout…les monos sont trop cool !
 
Eléonore, 16 ans, Mono junior

…et une équipe de moniteur·rice·s investie pour une 3e année 
consécutive



Comme chaque année, le CAP a accueilli en 2025 la cérémonie de remise des bulletins des élèves de 11e année, un 
rendez-vous attendu qui marque officiellement la fin de la scolarité obligatoire. Organisé en collaboration avec le centre 
scolaire des Deux-Thielles, cet événement constitue bien plus qu’une simple remise de documents administratifs : il 
représente une étape charnière dans le parcours de vie des jeunes.
Par une belle journée d’été, sous un ciel dégagé, élèves, enseignant-e-s et représentants de la direction du C2T sont re-
trouvé-e-s dans un cadre convivial et festif pour célébrer ce moment symbolique. Après la cérémonie, un apéritif offert 
ainsi que des grillades ont permis de prolonger les échanges dans une atmosphère détendue, propice aux discussions, 
aux souvenirs partagés et aux félicitations.
La fin de la scolarité obligatoire marque un passage important : celui de l’entrée progressive dans le monde de la forma-
tion post-obligatoire, de l’apprentissage, des études ou de la vie professionnelle. Prendre le temps de reconnaître cette 
transition, de la ritualiser et de la vivre collectivement permet aux jeunes de mesurer le chemin parcouru, mais aussi de 
se projeter vers l’avenir avec confiance.
En accueillant cette cérémonie, le CAP affirme son rôle de lieu de vie et de transition, capable d’accompagner les jeunes 
dans les moments clés de leur parcours. Offrir un espace pour célébrer cette étape, en dehors du cadre scolaire habituel, 
contribue à valoriser les efforts fournis tout au long de la scolarité et à reconnaître chaque jeune dans son individualité.
Dans un contexte estival, marqué par la légèreté et la convivialité, cette cérémonie a permis de clore un chapitre essen-
tiel de la vie des jeunes et d’en ouvrir un nouveau, riche de possibles.

Un moment pour 
marquer la fin d’un chapitre

Glisse, béton et engagement
Quand les jeunes façonnent l’espace public
Depuis 2020, le CAP accompagne l’association Entre-2-
Ride, un collectif de jeunes de la région engagé pour la 
valorisation et le développement de lieux publics dédiés 
aux sports de glisse urbains, comme le skateboard ou la 
trottinette. Une collaboration durable, fondée sur l’idée que 
les jeunes sont des acteurs et actrices à part entière de 
leur environnement. En avril 2025, cette dynamique s’est 
concrétisée à travers un nouveau chantier participatif 
DIY (Do It Yourself) au skatepark du Landeron. Ensemble, 
l’équipe d’animation et l’association ont mené la construc-
tion d’un nouveau module de skate, tout en effectuant di-
verses réparations afin d’améliorer la qualité et la sécuri-
té des installations existantes. Un travail collectif, réalisé 
sur plusieurs jours, qui a mobilisé fortement les jeunes 
membres de l’association.

Au-delà du skatepark, ce chantier a également permis la 
création d’une dalle en béton destinée à accueillir une fu-
ture table de ping-pong, située à proximité du Centre. Pen-
sée comme un nouvel espace de rencontre accessible à 
toutes et tous, cette installation s’inscrit dans une vision 
plus large du développement d’un espace public convivial 
et partagé.

L’implication des jeunes d’Entre-2-Ride a été au cœur de 
ce projet : de la conception à la réalisation,ils ont plani-
fié, organisé, manié les outils et le béton et transmis leur 
savoir-faire. Des enfants de la région sont également ve-
nus prêter main forte, transformant le chantier en véritable 
lieu d’échanges, d’apprentissage et de transmission infor-
melle.

Cette énergie collective s’est prolongée en mai 2025 avec la 
Spring Jam Session, l’événement annuel organisé par Entre-
2-Ride en collaboration avec le CAP. Ouverte à toutes et tous, 
cette journée a invité les amateurs et amatrices de glisse à 
venir (re)découvrir le skatepark dans une ambiance festive et 
inclusive. Au programme : contests de skateboard et de trotti-
nette, initiations au skate pour les enfants, sculpture participa-
tive, bar convivial et une ambiance musicale assurée par des 
DJ’s. Bien plus qu’une compétition sportive, la Spring Jam est 
avant tout un événement social, favorisant les rencontres entre 
générations, la mixité des publics et le partage autour d’une 
passion commune.

À travers ces actions, le CAP et l’association Entre-2-Ride 
démontrent que les espaces publics peuvent devenir de véri-
tables lieux de vie lorsque les jeunes sont impliqué-e-s dans 
leur développement. En valorisant l’engagement, la créativité 
et la responsabilité collective, ces projets contribuent à renfor-
cer le lien social, à soutenir l’expression des jeunes et à inscrire 
durablement leur présence dans l’espace public.
Un bel exemple de participation citoyenne, où la glisse devient 
un prétexte pour construire ensemble du béton, des projets et 
du lien social.



Le Stud’ 
Une année après son inauguration, Le Stud’ s’est pleinement inscrit dans le paysage des activités du CAP. Ce studio 
d’enregistrement, pensé comme un espace accessible et stimulant, continue d’offrir aux jeunes de la région un cadre 
propice à la création, à l’expérimentation et à l’expression artistique.
Au fil des mois, de nombreux·ses jeunes ont franchi la porte du studio pour enregistrer un premier titre, poser un texte, 
travailler un beat ou simplement découvrir les coulisses de la production musicale. Encadré·e·s par l’équipe d’animation, 
ils et elles apprennent à manier le matériel, à structurer un projet et à développer leur univers artistique dans un environ-
nement bienveillant et valorisant.
Cette année, Le Stud’ a également bénéficié de l’implication d’un jeune intervenant, actif dans le domaine musical, venu 
partager son expérience et proposer des temps de coaching. Sa présence permet aux participant·e·s de bénéficier de 
conseils techniques, d’un regard extérieur et d’un accompagnement plus ciblé dans leurs projets. Cette collaboration 
renforce la dimension participative du studio et valorise les compétences de jeunes ressources issues de la région.
Le Stud’ joue ainsi un rôle important en termes de confiance en soi et de persévérance. Mettre des mots sur ses émo-
tions, oser enregistrer sa voix, retravailler un morceau jusqu’à en être satisfait·e : autant d’étapes qui participent au déve-
loppement personnel des jeunes impliqué·e·s. Pour certain·e·s, le studio représente un véritable moteur d’engagement 
et un espace où leur talent peut être reconnu.
Par ailleurs, Le Stud’ continue d’accueillir des projets variés, qu’ils soient musicaux, scolaires ou audiovisuels. Podcasts, 
lectures enregistrées, créations sonores ou supports multimédias : la diversité des utilisations confirme la pertinence 
de cet outil au service des idées et des initiatives des jeunes.
À travers Le Stud’, le CAP affirme ainsi sa volonté de soutenir les formes d’expression contemporaines et d’offrir aux 
jeunes des espaces concrets pour créer, partager et se révéler.

Offrir aux jeunes une première expérience 
de festival en toute confiance
En 2025, le CAP a, comme chaque 
année, pris part au projet Dimension 
13’17, porté par le Centre de Loisirs 
de Neuchâtel en partenariat avec Fes-
ti’Neuch. Un dispositif désormais bien 
ancré dans le paysage festivalier, qui 
vise à accueillir les jeunes au sein du 
festival, à leur offrir un cadre sécuri-
sant et à leur permettre de vivre plei-
nement l’expérience Festi’Neuch.
Au cœur du projet, un espace spécia-
lement dédié aux jeunes : La Crique. 
Située à l’écart de l’agitation tout en 
restant intégrée au site du festival, La 
Crique propose des boissons sans 
alcool à prix réduits, un espace pour 
se poser au calme, ainsi que diverses 
activités favorisant les échanges. 
Mais surtout, des travailleurs et tra-
vailleuses sociaux-ales formé·e·s y 
sont présent-e-s en permanence, dis-
ponibles pour une écoute, un soutien 
ou un simple moment de discussion.

Pour de nombreux jeunes, Dimension 
13’17 représente une première expé-
rience en tant que festivalier ou fes-
tivalière. Découvrir un grand événe-
ment culturel, gérer la foule, le rythme 
des concerts et les émotions qui l’ac-
compagnent peuvent être intenses. 
La Crique joue alors un rôle essentiel: 
celui d’un lieu repère, rassurant et 
accessible, où les jeunes peuvent se 
retrouver, reprendre leurs repères et 
vivre le festival à leur rythme.

En parallèle de cet espace fixe, des 
équipes de médiateurs et médiatrices 
sillonnent l’ensemble du festival. Leur 
présence permet de faire de la pré-
vention directement sur le terrain, de 
distribuer de l’eau, de répondre aux 
questions et d’apporter un soutien en 
cas de besoin. Cette approche mobile 
et bienveillante favorise un climat de 
confiance et contribue à la réduction 

des risques, sans entraver le carac-
tère festif de l’événement.

Le projet Dimension 13’17 comprend 
également un volet fort de soutien à 
la création artistique locale. Chaque 
année, de jeunes artistes de la région 
ont l’opportunité de monter sur scène 
dans le cadre du festival. En amont, 
ils et elles bénéficient d’un coaching 
et d’un accompagnement sur plu-
sieurs mois, dispensés par des ar-
tistes confirmé·e·s, leur permettant de 
se préparer tant sur le plan artistique 
que scénique. Cette année encore, le 
CAP s’est investi dans le projet, tant 
au niveau de l’accueil des jeunes à 
La Crique que de la participation aux 
équipes de médiation.

Accueillir les jeunes dans un festival, 
ce n’est pas seulement leur ouvrir les 
portes d’un événement musical, c’est 
aussi reconnaître leur place dans l’es-
pace public et culturel, leur offrir des 
repères, de la confiance et la possi-
bilité de vivre des expériences mar-
quantes en toute sécurité.



Halloween 2025: 
alerte fin du monde 
au CAP!
Le mois d’octobre a une nouvelle fois été rythmé par la 
préparation de la traditionnelle soirée d’Halloween. Cette 
année, un groupe d’une dizaine de jeunes s’est réuni du-
rant plus d’un mois aux côtés de l’équipe d’animation afin 
d’imaginer et de mettre sur pied une fête à la hauteur des 
attentes. Réunions régulières, élaboration du scénario, 
création des décors, préparation des costumes et répéti-
tions : chaque détail a été pensé collectivement.

Pour cette édition 2025, le thème choisi était celui d’une 
fin du monde dûe à une infection généralisée. Les partici-
pant·e·s ont été plongé·e·s dans un parcours immersif où 
leur mission consistait à retrouver l’antidote avant que le 
virus ne se propage définitivement. Entre mises en scène 
angoissantes, bruitages inquiétants et apparitions surpre-
nantes, les frissons étaient garantis. Les jeunes organi-
sateur·rice·s, pleinement investi·e·s dans leurs différents 
rôles. À l’issue du parcours, la soirée s’est poursuivie dans 
une ambiance plus festive à l’intérieur du CAP, permettant 
à chacun·e de s’amuser autour de musique, de collations 
thématiques et de moments de partage.

Au-delà du divertissement, ce projet a représenté une véri-
table expérience collective. Les jeunes ont pu développer 
leur créativité, leur sens de l’organisation et leur capacité 
à travailler en équipe. L’expérimentation encadrée de la 
peur, dans un environnement sécurisé et bienveillant, per-
met également d’explorer ses émotions, de repousser cer-
taines limites et de renforcer la confiance en soi.
Cette édition 2025 confirme une fois encore que le projet 
Halloween est bien plus qu’une simple soirée : il s’agit d’un 
véritable laboratoire d’idées, d’engagement et de collabora-
tion pour les jeunes de la région.

«Nous nous sommes inscrit·e·s à l’organi-
sation d’Halloween du CAP. C’était juste in-
croyable !! Les animateur·ice·s Sergio et An-
nahé étaient très gentil·le·s et là pour nous 
aider à nous organiser. Notre rôle était déco-
rateur·rice·s et acteur·ice·s pour le fameux 
parcours horrifique. Et nous avons kiffé !»

Lou et Miguel, 16 et 18 ans

En mars 2025, le CAP a participé une nouvelle fois à la 
Semaine d’actions contre le racisme, en s’inscrivant dans 
une démarche qui place les jeunes au cœur de la réflexion 
et de l’expression. En collaboration avec le centre de re-
quérant-e-s d’asile de Boudry, des ateliers d’expression ar-
tistique ont été organisés, réunissant des jeunes fréquen-
tant le CAP et des mineur-e-s non-accompagné-e-s.

À travers la photographie, la peinture et la sculpture, les 
participant·e·s ont été invité·e·s à s’exprimer librement sur 
leurs parcours de vie, leurs origines, ainsi que sur leurs per-
ceptions du racisme et de la discrimination. Ces temps de 
création ont offert un cadre propice à la parole, à l’écoute 
et au partage, au-delà des mots et des barrières linguis-
tiques. L’art est devenu un langage commun, permettant à 
chacun·e de raconter son histoire et d’être reconnu·e dans 
sa singularité.

Ces ateliers ont surtout été un espace de rencontre et 
d’échanges interculturels. En travaillant côte à côte, les 
jeunes ont appris à se connaître, à déconstruire certaines 
représentations et à créer des liens basés sur la curiosité, 
le respect et la solidarité. Pour beaucoup, ces moments 

ont constitué une première occasion de rencontrer des 
jeunes aux parcours migratoires très différents, dans un 
cadre égalitaire et bienveillant.

Les nombreuses œuvres réalisées ont ensuite été pré-
sentées au public lors d’un vernissage organisé au CAP. 
À cette occasion, un apéritif préparé par les jeunes a été 
proposé, prolongeant les échanges dans une ambiance 
conviviale. Le vernissage a rencontré un vif succès et a 
attiré un public nombreux, témoignant de l’intérêt porté à 
cette démarche participative.

La présence de Madame Florence Nater, Conseillère d’État 
en charge de la cohésion sociale, a souligné l’importance 
de ces initiatives qui favorisent le dialogue, la rencontre et 
la lutte contre toutes les formes de discrimination. À tra-
vers ce projet, le CAP réaffirme sa volonté de soutenir des 
espaces où les jeunes peuvent s’exprimer, se rencontrer et 
construire ensemble une société plus inclusive.
Une expérience forte, où la créativité devient un levier de 
compréhension mutuelle et un outil concret de lutte contre 
le racisme.

Créer, se raconter, se rencontrer



Quand l’initiative des jeunes mène à 
l’aventure
Durant les vacances de Pâques 2025, le CAP a proposé aux jeunes une sortie à Europa-Park, le temps d’une journée 
placée sous le signe de la détente et de l’amusement. Mais derrière cette escapade très attendue se cache avant tout 
un projet porté par les jeunes. À l’origine de cette sortie, l’initiative d’un jeune fréquentant l’Accueil Ados du CAP, qui a 
souhaité transformer une idée en projet concret. Accompagné par l’équipe d’animation, il a constitué un groupe d’une 
dizaine de jeunes et, ensemble, ils ont relevé le défi d’auto-financer entièrement la sortie. Pour y parvenir, les jeunes 
ont organisé plusieurs ventes de pâtisseries, préparées par leurs soins. De la confection à la vente, chaque étape a été 
pensée et menée collectivement, renforçant l’esprit d’équipe et le sens des responsabilités.

Ces moments de préparation ont été tout aussi importants que la sortie elle-même. Ils ont permis aux jeunes de s’in-
vestir, de prendre des décisions, de s’organiser et de voir leur engagement porter ses fruits. Le jour de la sortie, l’énergie 
et l’enthousiasme étaient au rendez-vous. Les jeunes ont pu profiter pleinement des nombreuses attractions d’Euro-
pa-Park, partager des fous rires, relever des défis et vivre des sensations fortes. Au-delà des manèges, cette journée a 
surtout été l’occasion de passer du temps ensemble, de renforcer les liens au sein du groupe et de créer des souvenirs 
communs, en présence de l’équipe d’animation.

Cette sortie illustre parfaitement la philosophie du CAP : faire confiance aux jeunes, valoriser leurs initiatives et les ac-
compagner dans la réalisation de leurs projets. Une aventure collective qui montre que lorsque les idées viennent des 
jeunes, l’engagement et le plaisir sont au rendez-vous, du premier gâteau vendu jusqu’à la dernière attraction. 

Je Me Vois Bien...!
Le projet «Je me vois bien...» est né de la conviction par-
tagée par Le CAP et le Centre de Loisirs de Neuchâtel que 
les centres d’animation socioculturelle ont un rôle clé à 
jouer dans l’accompagnement des jeunes vers l’insertion 
socio-professionnelle. Soutenu par le canton de Neuchâtel 
et sa déléguée à la jeunesse, le projet s’appuie sur le lien 
de confiance établi avec les jeunes pour répondre à leurs 
besoins tout en collaborant et en valorisant le travail es-
sentiel des acteurs·rices spécialisé·e·s du canton. 

Depuis 2023, « Je me vois bien… ! » propose une écoute, du 
coaching et des conseils personnalisés, permettant aux 
jeunes d’identifier leurs compétences, surmonter leurs dif-
ficultés et avancer dans leur parcours professionnel. L’ob-
jectif est de compléter les dispositifs existants en offrant 
une approche basée sur les outils propres à l’animation 
socioculturelle. Dès la première année, l’intérêt suscité et 
le soutien des partenaires spécialisés ont confirmé la per-
tinence du projet.

En 2025, dans le cadre du projet « Je me vois bien… », 
l’accent a été mis sur un accompagnement ciblé autour 
de la conception de CV, de lettres de motivation et de de-
mandes de stage pour plusieurs jeunes en situation de 
rupture socio-professionnelle. Des rendez-vous réguliers 
et un suivi personnalisé ont permis de soutenir les jeunes 
dans ce processus de réinsertion socio-professionnelle. 
Cet accompagnement comprenait l’élaboration et l’actua-
lisation de dossiers de candidature, ainsi que le soutien 
dans les démarches de recherche et d’envoi de demandes 
de stage. À l’issue de ce processus, les jeunes engagé·e·s 
dans le projet ont pu accéder à des places de stage.

En parallèle, le CAP, en étroite collaboration avec le Centre 
de Loisirs de Neuchâtel, a élaboré des plannings de stages 
d’observation, ceci dans le but de répondre à une demande 
de la part de jeunes qui aimeraient découvrir le métier de 
l’animation socioculturelle. Ces stages débuteront début 
2026.

“Quand je suis arrivé à la fin de ma scolarité, malgré toutes mes re-
cherches, je n’avais malheureusement pas réussi à trouver un ap-
prentissage. Quand l’équipe a appris mon problème, ils ont tout fait 
pour m’aider. Avec l’aide de Mohad, j’ai réussi à trouver un endroit 
extraordinaire. Sébastien m’a ensuite aidé à réécrire mon CV, à écrire 
des lettres de motivations et à écrire mes mails. Aujourd’hui, je suis 
stagiaire longue durée dans un parascolaire. Je serai leur apprenti à 
la rentrée d’août, je n’y serais certainement pas arrivé sans leur aide. 
Je les en remercie encore.”

Ethan, 15 ans

Le Jardin du Lac poursuit son développement et demeure 
un projet emblématique du CAP. Inauguré en 2022 et com-
posé de neuf bacs de permaculture, cet espace est entre-
tenu conjointement par l’équipe d’animation, des jeunes 
impliqué·e·s et des habitant·e·s volontaires du quartier. 
Fruits, légumes et herbes aromatiques y sont cultivés sans 
pesticides et mis à disposition des jeunes, des prome-
neur·euse·s et des riverain·e·s, favorisant ainsi l’accès à une 
alimentation saine et de qualité.

Cette année, l’ensemble des bacs a été repeint, offrant un 
nouvel élan esthétique au jardin et valorisant le travail ac-
compli. Des plantes pérennes ont également été intégrées, 
renforçant la dimension durable du projet et permettant 
d’inscrire les cultures dans le temps. Plus qu’un simple pota-
ger, le Jardin du Lac reste un lieu de rencontres, d’échanges 
intergénérationnels et de solidarité au sein du quartier.

Un grand merci à l’Echoppe du Landeron pour leur précieux 
soutien et pour nous aider à cultiver les liens sociaux.

Semer le lien



L’Accueil Ados
un espace pour se retrouver et s’engager

Ouvert les mercredis, jeudis et vendredis, l’Accueil Ados reste un pi-
lier des actions du CAP. Basé sur le principe de libre-adhésion, il offre 
aux jeunes un lieu accessible où chacun·e peut venir librement, que 
ce soit pour se détendre, échanger, jouer ou simplement passer du 
temps entre pair·e·s.

A chaque ouverture, l’équipe d’animation veille à garantir un cadre 
bienveillant et sécurisant, propice aux discussions informelles 
comme aux accompagnements plus individualisés. Parties de baby-
foot, sessions gaming, moments au skatepark ou échanges autour 
d’un projet : ces temps de présence permettent de consolider la re-
lation de confiance et d’être attentif·ve aux réalités vécues par les 
jeunes, qu’elles soient scolaires, sociales ou personnelles.

Au-delà des activités spontanées, l’Accueil Ados demeure un espace 
d’apprentissage collectif. Les jeunes sont encouragé·e·s à proposer 
des idées, à participer à l’organisation d’événements et à s’impliquer 
dans la vie du lieu. Cette dynamique participative favorise l’autono-
mie, la prise d’initiatives et le sentiment d’appartenance, tout en ren-
forçant leur rôle d’acteur·rice·s au sein du CAP et de la région.
Cette année une équipe de moniteur·rice·s bar a vu le jour. Des 
jeunes motivé·e·s à tenir le bar et à servir les traditionnels croc-choc 
ainsi que les croc-pestos (petits nouveaux de cette année), partici-
pant ainsi activement à la dynamique du lieu. Cette implication leur 
permet d’expérimenter des responsabilités concrètes, de dévelop-
per leur sens de l’organisation et du contact, ainsi que d’apprendre à 
gérer un service dans le respect des autres et du cadre établi. 

Un air de vacances au CAP
À l’approche de l’été et pour prolonger encore un peu son ambiance à la rentrée, Le CAP a proposé deux Accueils Ados 
« spécial été » : un avant les vacances estivales et un second à leur retour. L’objectif était simple : marquer ces temps de 
transition avec des moments conviviaux, festifs et rassembleurs.

Pour l’occasion, les écrans ont laissé place aux grillades, aux jeux en plein air et à la musique. L’extérieur du CAP a été 
investi et transformé en véritable espace estival : transats, coins détente et esprit « playa » ont permis aux jeunes de 
profiter d’une atmosphère dépaysante, sans quitter la région.
Ces accueils ont favorisé les échanges informels, les rires et les retrouvailles, tout en offrant un cadre détendu et acces-
sible à toutes et tous. Les activités proposées — jeux collectifs, grillades, initiation DJ ou simples moments de détente 
au soleil — ont encouragé la participation et renforcé la dynamique de groupe.

En proposant ces deux temps forts, avant et après l’été, Le CAP a souhaité créer une continuité dans le lien avec les 
jeunes, tout en valorisant des espaces sans écrans, propices à la rencontre, au mouvement et au partage. Une manière 
simple et efficace de célébrer la belle saison ensemble.

«C’est une bonne idée de nous proposer 
d’être monitrices bar. Ça nous permet de 
nous améliorer à gérer la nourriture même 
si des fois on fait cramer un croc-choc 
parce qu’on l’oublie dans la machine.»

Léna, 15 ans

Cette année encore, des ateliers pâtisserie sont venus enrichir 
la programmation de l’Accueil Ados. Pensés comme des mo-
ments conviviaux et participatifs, ces ateliers ont permis aux 
jeunes de découvrir ou d’approfondir des techniques culinaires 
simples, tout en partageant un temps collectif.

Des courses à la dégustation, en passant par la préparation, 
chacun·e a pu mettre la main à la pâte, expérimenter, collaborer 
et proposer ses propres recettes. Au-delà de l’aspect gourmand, 
ces ateliers favorisent la coopération et la valorisation des com-
pétences de chacun·e. Ils sont aussi un excellent moyen pour 
aborder des notions d’autonomie et de gestion, dans une am-
biance détendue et chaleureuse.

Ces moments autour de la cuisine ont ainsi renforcé l’esprit de 
groupe et contribué à faire de l’Accueil Ados un espace toujours 
plus vivant et participatif.

Apprendre et partager



Les soirées Sun & Moon’re Shining (SMS) continuent de rencontrer un vif succès auprès des adolescent·e·s de la région. 
Prolongement festif de l’Accueil Ados, ces soirées transforment ponctuellement les locaux du CAP en espace danse et 
karaoké, offrant aux jeunes un cadre convivial pour se retrouver autrement.
L’animation musicale est assurée par des jeunes plus âgé·e·s, impliqué·e·s dans la préparation et le déroulement des 
soirées. Leur engagement renforce la dimension participative du projet et valorise leurs compétences organisation-
nelles et relationnelles.

En élargissant les horaires habituels, les SMS permettent également de toucher un public pour qui l’Accueil Ados est 
parfois moins accessible en semaine, notamment les jeunes en apprentissage ou en formation post-obligatoire. Ces 
soirées constituent ainsi une opportunité d’expérimenter leurs premières sorties dans un environnement encadré et 
sécurisant, en présence de l’équipe d’animation attentive au bien-être de chacun·e.

Très attendues, les soirées SMS s’inscrivent désormais comme un rendez-vous apprécié et fédérateur, que les jeunes 
souhaitent continuer à faire évoluer et à s’approprier.

Danser, chanter, se retrouver

Depuis novembre 2025, le CAP est partenaire de la plateforme ciao.ch, un site de réfé-
rence en Suisse romande destiné aux jeunes. Cette collaboration marque une nouvelle 
étape dans le développement des actions du CAP, en étendant sa présence au-delà des 
murs et de l’espace public, jusque dans le numérique.
ciao.ch est une plateforme en ligne qui permet aux jeunes de poser leurs questions 
de manière anonyme et de s’informer sur des sujets qui les concernent directement. 
Relations amoureuses, sexualité, santé mentale, consommation, famille, école, travail 
ou discriminations, tous les thèmes peuvent être abordés, sans tabou et sans crainte 
d’être jugé·e. Les réponses sont rédigées par des professionnel·le·s formé·e·s, issus de 
différents domaines, garantissant des informations fiables et adaptées à la réalité des 
jeunes.

En rejoignant le pool d’expert·e·s pour le canton de Neuchâtel, l’équipe d’animation du 
CAP répond désormais directement aux jeunes via internet, de manière confidentielle et 
anonyme. Cette forme d’intervention permet de toucher un public plus large, y compris 
des jeunes qui n’oseraient pas franchir la porte d’un centre d’animation socioculturelle 
ou qui préfèrent s’exprimer par écrit.
Les questions reçues illustrent la diversité des préoccupations des jeunes. Certaines 
portent sur le quotidien, comme « Est-ce normal de se sentir perdu après la fin de l’école 
obligatoire ? » ou « Comment dire non à mes ami·e·s quand je ne me sens pas bien ? » 
D’autres abordent des thèmes plus sensibles :« Je crois que je fais une dépression, à qui 
puis-je en parler ? » ou encore « Je me sens attiré·e par les personnes du même sexe, 
mais j’ai peur de la réaction de ma famille. Comment faire ? »

À travers leurs réponses, les professionnel·le·s du CAP cherchent à informer, rassurer 
et orienter, tout en respectant le rythme et les choix des jeunes. L’objectif n’est pas de 
donner des solutions toutes faites, mais d’offrir des repères, de favoriser la réflexion et 
d’encourager, lorsque c’est nécessaire, le recours à des ressources de proximité.

Ce partenariat avec ciao.ch s’inscrit pleinement dans les missions du CAP: être à 
l’écoute des jeunes, là où ils et elles se trouvent, et adapter les modes d’intervention 
aux évolutions des usages et des besoins. En investissant l’espace numérique, le CAP 
renforce son rôle de soutien, en offrant aux jeunes un accès facilité à une information 
fiable et à une écoute professionnelle, même à distance.

Répondre aux jeunes là où ils sont 
le CAP rejoint la plateforme Ciao.ch

Ayant à cœur de participer à la vie locale, l’équipe d’animation sociocultu-
relle du CAP a participé à plusieurs événements régionaux, notamment à 
la Fête du Soleil de Cornaux et à la Désalpe de Lignières pour partager un 
moment convivial avec les jeunes et les familles.

À l’occasion de la Fête du Soleil, le CAP a animé une Silent Party gratuite qui 
a d’abord ravi les jeunes oreilles, puis les moins jeunes au fil de la soirée. 
L’occasion d’animer musicalement la fête, mais aussi de permettre une par-
ticipation active de la part d’une équipe de jeunes motivée à venir faire les 
DJ le temps d’une soirée sur un des canaux d’écoute.

À la Désalpe, Le CAP a également poursuivi son engagement en proposant 
différentes activités, permettant de passer des moments d’échanges et de 
rencontres. Ainsi, l’équipe d’animation du CAP était présente avec son fa-
meux stand de sirop, mais proposait également un atelier de confection 
de badges qui offrait aux participant·e·s la possibilité de repartir avec un 
souvenir personnalisé. Un concours de jeu vidéo a également été organisé, 
suscitant un grand engouement et favorisant l’interaction intergénération-
nelle autour du jeu.

La participation du CAP à ces événements illustre sa volonté de s’impliquer 
dans l’animation de la vie locale. Ces actions permettent d’aller à la ren-
contre des jeunes et de leurs familles, de promouvoir les valeurs du centre 
et d’encourager la participation des jeunes et des familles aux activités pro-
posées tout au long de l’année.

Animons nos villages



Former aujourd’hui 
les professionnel·le·s de demain Bilan de bouclement

Pour le 31.12.25
Le CAP joue un rôle actif dans la formation des futur·e·s professionnel·le·s du travail social. Convaincu de l’importance 
de la transmission et de l’apprentissage sur le terrain, le CAP s’engage depuis plusieurs années à accueillir des per-
sonnes en formation à différents niveaux de leur parcours.

Concrètement, le CAP propose une place d’apprentissage d’assistant·e socio-éducatif·ve, des places de formation pra-
tique pour les étudiant·e·s des Hautes écoles en travail social, ainsi que des stages de découverte ou d’observation des-
tinés à des jeunes souhaitant s’orienter vers les métiers du social. Ces dispositifs offrent aux personnes en formation 
une immersion concrète dans la réalité du terrain, au contact direct des publics et des projets menés par le CAP. Enca-
dré·e·s par des professionnel·le·s expérimenté·e·s, les stagiaires et apprenti·e·s peuvent développer leurs compétences, 
affiner leur posture professionnelle et donner du sens aux apports théoriques de leur formation.

En investissant dans la formation professionnelle, le CAP contribue activement à la qualité et à la pérennité du travail 
social. Former, accompagner et transmettre, c’est aussi préparer l’avenir du métier et soutenir une nouvelle génération 
de professionnel·le·s engagé·e·s au service des jeunes et de la collectivité.

“À l’approche de la fin de ma formation, je retiens de ces trois années en apprentissage une expérience très 
enrichissante. Le travail auprès des jeunes ainsi que la collaboration avec mes collègues ont été une réelle 
source de motivation et m’ont permis de mener des projets porteurs de sens. Je remercie le CAP pour son ac-
compagnement, la confiance accordée et l’expérience professionnelle acquise tout au long de ma formation”.

Mohad El Hariri, apprenti ASE en 3e année.

«Dans le cadre de ma formation Bachelor en travail social à la HES de Fribourg, j’ai eu l’opportunité de vivre 
une immersion de 6 mois au CAP, une expérience que je garderai longtemps en mémoire.
Dès mon arrivée, j’ai été très bien accueilli par l’équipe composée de quatre animateurs et animatrices. Je 
me suis rapidement senti à l’aise avec elles et eux, ce qui m’a permis de m’intégrer facilement et de trouver 
ma place au sein du groupe. L’ambiance de travail était à la fois professionnelle et détendue, ce qui m’a 
donné beaucoup de motivation et de plaisir à m’investir. Au fil des mois, j’ai pu découvrir la richesse des 
activités et des projets proposés par le CAP. Au travers de celles-ci, j’ai pu tisser des liens authentiques avec 
les jeunes de la région, de comprendre leurs réalités et de les accompagner aussi bien dans leurs loisirs 
que dans les difficultés qu’ils et elles traversent. Ce stage m’a conforté dans mon choix professionnel. Il m’a 
permis de prendre confiance en moi, de développer mes compétences et de mieux comprendre la réalité du 
travail social sur le terrain. Je repars de cette expérience avec beaucoup d’apprentissages et de souvenirs 
positifs. Je conseille vivement toute personne qui désire faire une expérience dans le domaine de l’anima-
tion socioculturelle, de venir réaliser un stage au CAP.»

Sergio Baptista Silva, étudiant HES en formation pratique.



Le comité de l’association 
du CAP en 2025

Merci à nos partenaires et 
à nos précieux soutiens Compte de résultats

Pour le 31.12.25 Les autorités et les services communaux de Cornaux, Cressier, 
Le Landeron et Lignières. 

La direction, les enseignant·e·s et le personnel du Centre sco-
laire Des Deux-Thielles au Landeron. 

Le Centre de Loisirs de Neuchâtel.

Sophie Neuhaus, déléguée cantonale à la jeunesse. 

L’association Entre-2-Ride. 
Geneviève Charrière et le Bulcom. 
La fondation de la piscine du Landeron. 
Le centre de requérants d’asile à Boudry. 
Le Service de Protection de l’adulte et de la jeunesse du Canton 
de Neuchâtel et son chef de service, Christian Fellrath.
Le Service de la Santé publique du Canton de Neuchâtel. 
L’Office cantonal de l’orientation scolaire et professionnelle 
(OCOSP).
Nicolas Racine, du Centre neuchâtelois de psychiatrie (CNP)
Le Forum Tous Différents Tous Egaux
Le Service cantonal de la Cohésion Multiculturelle et sa spécia-
liste en migration et relations interculturelles, Zahra Banisadr.
Les membres du projet «Je me vois bien...!», Giulia Longo, 
Vincent Jacot, Michaël Frascotti et Jan Zimmerman.
La Haute école de travail social de Fribourg (HETS-FR). 
La plateforme Ciao.ch
Franca Linder. 

L’entreprise Rollomatic au Landeron et son directeur, Michel 
Rollier. 
VARO SA, à Cressier. 
La Dîme de l’Alcool.
Le Lion’s Club de la Tène.
Laurent Demarta, à Cressier. 
La paroisse catholique de Cressier.
L’Echoppe du Bourg, au Landeron.
Les membres AmiCAP et CAP des 100. 

Les membres du comité de l’association du CAP et sa prési-
dente, Marisa Ciervo, jusqu’au 11 septembre 2025 et sa nouvelle 
présidente, Ophélie Perrot, dès le 30 octobre 2025.

À toutes celles et ceux qui, par leur soutien, ont rendu notre 
action possible.

Et aux jeunes qui font vivre Le CAP.

Présidente : Marisa Ciervo jusqu’au 11.09.25
	          Ophélie Perrot, dès le 30.10.25	
Vice-président : Jérôme Ribeaud 
Secrétaire : Stéphanie Huguenot
Trésorier : Arbnor Zulfija jusqu’au 30.10.25

Représentant·e·s des communes : 

Cornaux 
Lina Veliz, conseillère communale
Houria Girardin, conseillère générale
Ricardo Da Costa, conseiller général 

Cressier 
Jérémie Veillard, conseiller communal
Françoise Maire, conseillère générale
Adelaide Pereira da Cunha, conseillère géné-
rale

Le Landeron
Marisa Ciervo, conseillère communale 
Arbnor Zulfija, conseiller général,
Ophelie Perrot, conseillère générale
Michaël Frascotti

Lignières
Josiane Chiffelle, conseillère communale
Stéphanie Huguenot, conseillère générale
Jérôme Ribeaud, conseiller général

Représentants du centre scolaire C2T:
 
Jean-Claude Othenin-Girard, directeur 
Luca Schiavano, directeur adjoint



L’équipe d’animation socioculturelle en 2025 
Sébastien Fornerod

Lydia Bello

Annahé Guenat

Mohad El Hariri

Sergio Baptista Silva

Animateur socioculturel et responsable de centre (80%)

Animatrice socioculturelle (65%) jusqu’au 31 août 2025

Animatrice socioculturelle (65%) depuis le 11 août 2025

Apprenti assistant socio-éducatif (100%)

Stagiaire HES en animation socioculturelle (80%)

Renforts de l’équipe d’animation

Entretien des locaux
Vera Macedo 		  Concierge

SOUTENEZ NOS ACTIVITÉS EN 
FAVEUR DE LA JEUNESSE !
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Manon Frascotti, Emma Combremont, Damien Guerne, Fanny 
Baer, Alphonse Edoh, Hélène Lavoyer, Sixte Steinbronn, Solo-
mon Richards, Noah Pisino, Yoness Zahzouh, David Bonavita, 
Paul Hernikat, Ayla Casta
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«Ces quatre années passées au CAP ont été quatre années de bonheur.
Travailler auprès des jeunes de l’Entre-deux-lacs et collaborer avec une équipe autant investie, a été une expé-
rience qui m’a enrichie autant qu’elle m’a formée. Je repars de cette période avec une conviction encore plus forte 
dans l’importance de l’animation socioculturelle comme levier d’émancipation et de lien social. Ces quatre ans au 
CAP m’ont prouvé combien ces espaces d’écoute, d’inclusion et d’expérimentation sont indispensables.

À vous les jeunes, dans les moments de joie comme dans ceux plus difficiles, vous m’avez appris tellement, en 
étant simplement vous-mêmes. Je suis si fière et reconnaissante d’avoir fait partie d’un bout de votre chemin. 
Merci d’être qui vous êtes!  À Sébastien et Mohad, travailler à vos côtés a été une école en soi, dans le sens le plus 
beau du terme. On aura ri, relevé des défis, et recommencé. Et c’est exactement ce qu’il fallait. Merci pour tout !

Au comité, merci de la confiance accordée et de votre précieux soutien tout au long de ces 4 ans! 
Je souhaite tout le meilleur du monde au CAP et j’ai déjà hâte d’en voir la suite !»

Lydia Bello, animatrice socioculturelle au CAP jusqu’en août 2025 .


